
la tai le et retient tunt- croix sur la-
q uell e 1 st attachée 1 'imagee> d'tit homn-
mi e quil embrasse soux ieut et (lu 'il
dit iltre le fils dut (,'randi-Esprit.-

Le s e nfatîits Ile suivoent, et luiî, to u t
ému,(j fait un signe mystéî'ieuxt u
leur front. Quarnd il a, vu le, cas

sushurons il est (- it esex

leutr a serré les mains, et, le <ba
.seursii -, elf éta ien t eh i' mè s .

Ils palaýient encor'e (le la. femme <lu
grand chef. Toute petite et jolie;
mais à l'âme s4 grande, si *grande
qu'elle gardait l'image de touts ceux
qlui passlaient devant ses veux.- Au-
tour d'elle s'asseyaient les jeuînes fil-
les de0 lit place, afin d'écouter ses inis-
tructions, puis, toutes chantaient, ra-
vies.

Et ils riacontaienti encore beaucoup
de chse, le voyageurs. Depuis le

Matin jusqu'au soir, le récit sý' pro-
longeait et chacun vouilait l'entendre.
Cell1e qu'impressionnait davantage
leý récit jdes voyaer était Fleur-

Bleue. Sans treve, elle revenait s'en-
quéiirir des mêmes personnages qui
parlaient du Grand-Esprit, qui mon-
traient le ciel aux petits, des jeunesz
filles quli chiairaicu t heureuses.

De loin, elle se prit à les aimer, et
elle4 attendit, anlxieuisel Ile jour où les

voygersdev-aient retourner(,i à Ké-
bec, afin d les accmpane et d'in-
terrogetir les faces pâles.

Elle. disait:
vleur-Bleue est dans latne

onâme s'inquiète,.., elle veut sa
voir... lElle ira vers la belle dlame qui

gardeIg en son coeur l'mle e tous-
ceuxy quli l'ont vue."

Et, dlans l'intme,, une \voix mysté-
rius, ouce comme tin rayon de so-

leýil printanier, miurmiurat
-"Va, nia fille, mabi-ame..'
L'heure d'une illtumina'tion appartit

aut loin, tel que, vePrs lat fin <1Ilet
nut nvoit monitrý la brumle du1

premvie4r matin ýt, ,strgir, àtrvr
1< ieluté' du crépuscule, larr

(luirai l eerinl1fsptiir et qlui donne la
j oie.

Madame le (,'Ilampliiî, on fotu-
lant 1,4lit stî d Carnadaii polrî lat pre-
m1iéýru foiis, eut lâi-rmled'unie

peux de(If, otli teteabett
uoef vaLrue de0 joie bien douce. Si lat
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